
Mystères douleureux

Méditer le chapelet avec les icônes de la Chapelle de l’Unité, 
communauté de Chemin Neuf, Nazareth

Quatrième mystère : 
le Portement de Croix

Marc 15,20-22

Ils l’emmènent pour le crucifier,  
et ils réquisitionnent, pour porter sa croix, 

un passant, Simon de Cyrène, le père d’Alexandre et de Rufus, 
qui revenait des champs.  

Et ils amènent Jésus au lieu dit Golgotha, 
ce qui se traduit : Lieu-du-Crâne (ou Calvaire).

Cinquième mystère : 
Jésus meurt sur la Croix

Marc 15,24-29

Alors ils le crucifient, puis se partagent ses vêtements, en tirant au sort 
pour savoir la part de chacun.  

C’était la troisième heure (c’est-à-dire : neuf heures du matin) 
lorsqu’on le crucifia...  

Les passants l’injuriaient en hochant la tête : ils disaient : « Hé ! toi qui 
détruis le Sanctuaire et le rebâtis en trois jours,  

sauve-toi toi-même, descends de la croix ! »  
De même, les grands prêtres se moquaient de lui avec les scribes...

Même ceux qui étaient crucifiés avec lui l’insultaient.  
Quand arriva la sixième heure (c’est-à-dire : midi), l’obscurité se fit sur 

toute la terre jusqu’à la neuvième heure.  
Et à la neuvième heure, Jésus cria d’une voix forte : « Éloï, Éloï, lema 

sabactani ? », ce qui se traduit : 
« Mon Dieu, mon Dieu, pourquoi m’as-tu abandonné ? »  

...Jésus, poussant un grand cri, expira.  



Premier mystère : le agonie au Jardin
Marc 14, 32-42

Ils parviennent à un domaine appelé Gethsémani. Jésus dit à ses 
disciples : « Asseyez-vous ici, pendant que je vais prier. »  

Puis il emmène avec lui Pierre, Jacques et Jean, et commence à ressentir 
frayeur et angoisse.  Il leur dit : 

« Mon âme est triste à mourir. Restez ici et veillez. »  
Allant un peu plus loin, il tombait à terre et priait pour que, s’il était 

possible, cette heure s’éloigne de lui.  Il disait : 
« Abba… Père, tout est possible pour toi. Éloigne de moi cette coupe. 
Cependant, non pas ce que moi, je veux, mais ce que toi, tu veux ! »  

Puis il revient et trouve les disciples endormis. Il dit à Pierre : « Simon, 
tu dors ! Tu n’as pas eu la force de veiller seulement une heure ?  

Veillez et priez, pour ne pas entrer en tentation ; l’esprit est ardent, 
mais la chair est faible. »  De nouveau, il s’éloigna et pria, en répétant 
les mêmes paroles. ...Il revient et leur dit : « Désormais, vous pouvez 
dormir et vous reposer. C’est fait ; l’heure est venue : voici que le Fils 

de l’homme est livré aux mains des pécheurs. »

Deuxième mystère : la Flagellation
Marc 15, 1 - 15

Dès le matin, les grands prêtres convoquèrent les anciens et les 
scribes, et tout le Conseil suprême. Puis, après avoir ligoté Jésus, ils 

l’emmenèrent et le livrèrent à Pilate.  
Celui-ci l’interrogea : « Es-tu le roi des Juifs ? » 
Jésus répondit : « C’est toi-même qui le dis. »  

Les grands prêtres multipliaient contre lui les accusations.  
Pilate lui demanda à nouveau : « Tu ne réponds rien ? Vois toutes les ac-

cusations  qu’ils portent contre toi. »  
Mais Jésus ne répondit plus rien, si bien que Pilate fut étonné...  

La foule monta donc chez Pilate, et se mit à demander 
ce qu’il leur accordait d’habitude.  

Pilate leur répondit : 
« Voulez-vous que je vous relâche le roi des Juifs ? » 

De nouveau ils crièrent : « Crucifie-le ! »
Pilate, voulant contenter la foule, relâcha Barabbas et, après avoir fait 

flageller Jésus, il le livra pour qu’il soit crucifié. 

Troisème mystère : 
le Couronnement d’ÉPines

Marc 15,16 - 20

Les soldats l’emmenèrent à l’intérieur du palais, c’est-à-dire dans le 
Prétoire. Alors ils rassemblent toute la garde,  

ils le revêtent de pourpre, et lui posent sur la tête une couronne 
d’épines qu’ils ont tressée.  

Puis ils se mirent à lui faire des salutations, en disant : 
« Salut, roi des Juifs ! »  

Ils lui frappaient la tête avec un roseau, crachaient sur lui, et 
s’agenouillaient pour lui rendre hommage.  

Quand ils se furent bien moqués de lui, 
ils lui enlevèrent le manteau de pourpre, 

et lui remirent ses vêtements. 
Puis, de là, ils l’emmènent pour le crucifier, 


